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jeunes du Rassemblement. C’est par l’intermédiaire
de Démocratie & Courage ! et du réseau Léo
qu’elles ont pris connaissance du projet. L’ambition
de ce dernier était de mobiliser la jeunesse franco-
phone pour mettre en œuvre les Objectifs du
Millénaire pour le Développement (OMD). Plus
qu’un simple chantier de solidarité internationale, il
s’agissait de réfléchir, débattre, échanger et propo-
ser des actions concrètes relatives aux OMD. Deux
temps ont structuré le rassemblement. Les deux pre-
mières semaines étaient consacrées aux chantiers

Du 11 au 31 juillet 2005, le Niger a accueilli le Rassemblement Francophone
Action Jeunesse Citoyenne organisé à l’initiative de Léo Lagrange Solidarité
Niger et Léo Lagrange Solidarité Internationale (LLSI). Parmi les 300 jeunes
francophones participants, six volontaires Démocratie & Courage se sont lancées
dans l’aventure. Histoire d’un engagement qui en engendre d’autres.

engagement des jeunes prête à tous types
de discours. Certains considèrent aujour-
d’hui que la jeunesse a baissé les bras,

qu’elle ne sait plus se mobiliser qu’épiso-
diquement, par soubresauts. Chez Léo, le

discours et la philosophie sont tout autre : nous
faisons confiance à une jeunesse qui, si on lui en
donne les moyens, est capable de se mobiliser
pour " que le monde progresse ". Preuve en est
l’exemple de quelques volontaires de Démocratie
& Courage ! qui ont décidé de poursuivre leur
engagement en Afrique. 

Partir pour faire vivre 
ses valeurs
Ce n’est pas l’envie de partir en vacances ni celle
de voir du pays qui les ont menées au Niger. Parmi
les motivations de Clara, Sandy, Myriam et Claire,
figurent en bonne place la volonté de partager une
expérience en tant que militantes et celle d’échan-
ger culturellement avec les Nigériens et les autres

Le goût de
l’engagement

Une formation pour partir en chantier
Cette année, Léo Lagrange Ile-de-France accompagne
240 jeunes ayant entre 18 et 25 ans (24 associations franciliennes) dans la réalisation
de chantiers de solidarité internationale. Pour les préparer au voyage, Sandrine
Lemare-Boly (chef de mission) anime un volet formation avant le départ : pendant
deux jours consécutifs, deux groupes de jeunes se retrouvent pour réfléchir et échan-
ger sur les trois phases d’un chantier (le départ, l’arrivée et le retour). L’objectif princi-
pal est de se questionner sur le pourquoi du départ pour aboutir, ensuite, à une
réflexion plus générale sur soi, l’autre, les rapports Nord/Sud, Sud/Nord et la notion
d’échange réciproque.
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C'est grâce à ce four artisanal que les plastiques sont fondus pour plus tard être
transformés en pavés



dans 10 villages du Niger. La dernière semaine a
été celle du rassemblement des jeunes à Niamey,
qui, en présence de grands témoins (élus, représen-
tants d’institutions, d’associations et d’entreprises)
ont élaboré les " 1000 initiatives de jeunes pour
que le monde progresse ".

Une fois arrivées au Niger,
direction Ayorou
Après un bref passage à Niamey, les volontaires
Démocratie & Courage ! ont rejoint Ayorou. Cette
commune rurale d’un peu plus d’un millier d’ha-
bitants est située à 190 Km au Nord-ouest de la
capitale, en bordure du fleuve Niger. La transition
a été courte et l’arrivée en Afrique, l’occasion de
faire la part des choses entre les idées préconçues
et la réalité. Clara constate le décalage : " En
France, on fantasme l’Afrique. Une fois là-bas, on
prend réellement la mesure des différences de
modes de vie. Moi qui suis la première à critiquer
notre consumérisme, je me suis rendue compte de
la chance que l’on avait en Occident de pouvoir
faire des choix, et de vivre dans l’opulence. " C’est
le dynamisme des gens qui a marqué Claire : " la
société civile est beaucoup plus militante qu’on ne
l’imagine. " Avec une dizaine de Nigériens et
trois Ivoiriens, les jeunes volontaires ont été
accueillies par l’association locale " Les jeunes
d’Ayorou " pour mettre en place un chantier de

ramassage et de recyclage des sachets plas-
tiques. La présence de ces derniers dans la ville,
pourtant touristique (le marché de bétail y est
réputé), représente un réel danger pour l’homme,
les animaux et leur écosystème. Ils empêchent l’in-
filtration des eaux au niveau des sols et les élé-
ments toxiques qu’ils contiennent sont fatals aux
animaux qui les ingèrent. 

La vie du chantier : 
vivre et faire ensemble 
Rapidement, il a fallu s’organiser, "faire en-
semble" pour sensibiliser la population et montrer
que grâce au recyclage, les plastiques peuvent
aussi constituer une richesse. 

« Je me suis
rendue 
compte de 
la chance que
l’on avait en
Occident de
pouvoir faire
des choix 
de vie »

“
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Contact + sur ww.leolagrange.org

Pour des infos sur le projet :
Ali Soumare

Pour des infos sur D&C ! : 
Clara Carbunar
Tel. : 01 48 10 65 65

Le Dossier de l’Espace Ressources
- Pour un volontariat d’avenir (éd. La
Documentation Française, 2001)
- L’engagement des jeunes dans la
solidarité internationale (éd. Injep, 2004)

- Les chantiers de solidarité internationale
au cœur du dispositif de prévention et
d’insertion sociale et professionnelle des
jeunes parisiens en difficulté. (source
Fédération Léo Lagrange, 2002)

Ce projet
promeut la protec-

tion de l’environne-
ment, l’hygiène et

l’assainissement
dans notre localité
en enrichissant les

jeunes. S’il m’avait
été possible de choi-
sir entre le chantier

et un chèque d’un
montant équivalent
à son budget, mon
choix n’aurait pas

été différent. »
Ayouba Abariou

adjoint au maire d’Ayorou

www.leolagrange.org

« Là-bas, j’ai mis de côté mon
système de pensée occidentale
et réinterrogé ses échelles de
valeurs. Là-bas, les priorités
ne sont pas les mêmes. Ceci
dit, certaines valeurs sont 
universelles. »

Clara

Le groupe du chantier prend 
la pose avec les habitants
d'Ayorou

Les plastiques envahissent Ayorou



" Le groupe s’est très vite soudé ". Pour Claire,
partager le quotidien a été une chance, cela
même sans électricité et avec un demi seau d’eau
pour se laver le matin. " Ça n’a posé de problè-
me à personne. " Malgré les différences, les liens
amicaux se sont tissés de manière très intense
entre les jeunes.
Pour mener le projet, " on fonctionnait quasiment
en autogestion " explique Clara. " On fixait notre
programme ensemble, le budget était géré de
manière collective. Plus on avait de choses à
gérer, plus on était amené à négocier parce que
les manières de réfléchir ne sont pas toujours les
mêmes ". Claire ajoute : " à chaque problème
rencontré, on trouvait ensemble les solutions
adaptées à la réalité. " 
Concrètement, les journées étaient chargées :
ramassage des plastiques le matin, recyclage et
débats l’après-midi, activités culturelles le soir. Les
jeunes ont créé des panneaux d’affichage et un
sketch de vingt minutes pour sensibiliser la popu-
lation à la problématique des plastiques dans la
ville. Jouée sur la place du village en djerma (dia-
lecte local), la représentation du sketch a fait
grande impression auprès des habitants : parmi
les acteurs nigériens, deux françaises et un ivoi-
rien ont fait l’effort d’apprendre les répliques dans
une langue qu’ils ne connaissaient pas. Cette peti-
te pièce, dont l’action se déroule à Ayorou a été
l’occasion pour le groupe d’apprendre les us et
coutumes de la société africaine, à travers le rôle
du chef du village, le crieur, etc.
La phase de chantier devait offrir aux jeunes l’op-
portunité de découvrir le contexte socio-écono-
mique éducatif et culturel de la communauté d’ac-
cueil et de s’ouvrir à l’inter culturalité. A Ayorou,
le pari a largement été gagné.

Echanges et leçons de tolérance
A Niamey, lors des " arbres à palabres " ou à
Ayorou dans le cadre des échanges au sein du
groupe, les différentes " manières de voir " se
sont trouvées exposées. Certains sujets ont parti-
culièrement interrogé les volontaires Démocratie
& Courage ! Clara, qui a participé à l’arbre à
palabres (n°4) concernant la lutte contre le racis-
me, remarque la difficulté d’aborder le thème de
la discrimination dans une société qui ne se repré-
sente pas forcément la notion d’individu. La place
de la femme dans la société africaine a également
interpellé Claire et Sandy. En toile de fond de ces
interrogations, celle plus large de " quelle posture
adopter face à des systèmes de valeurs parfois éloi-
gnés ? " Une chose est sûre : les jeunes présents à
Niamey ont su, ensemble, dépasser leurs diffé-
rences pour construire un monde meilleur avec les
" 1000 initiatives de jeunes pour que le monde pro-
gresse. " 
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« Nous sommes touchés par le fait que ces jeunes aient fait
un si long chemin pour nous rencontrer. Cette connaissance de
l’autre est de nature à favoriser la diversité culturelle et la
culture de la tolérance »
Ayouba Abariou, adjoint au maire d’Ayorou

Autres liens
Le site des Nations unies consacré aux OMD : 
www.un.org/french/millenniumgoals/index.html

www.ritimo.org 

http://www.france.diplomatie.fr/solidarite/base_solidarite/index.html 

- Analyse d’une expérience de solidarité internationale (source Fédération
Léo Lagrange, 1999)
Le texte des " 1000 initiatives de jeunes pour que le monde progresse "

Les OMD, qu’est-ce que c’est ?
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+ sur ww.leolagrange.org

Les échanges : un
moment privilégié
pour comprendre

l'autre.


